
La question est au centre
des échanges depuis hier
à Libreville, dans l'enceinte
de l'École normale supé-
rieure d'enseignement
technique (ENSET).

LE premier “colloque édu-
cation-formation-durabi-
lité des Centres de
formation publics-privés”,organisé par l'École nor-male supérieure d'ensei-gnement technique
(ENSET), en collaborationavec l'ENS, prend fin au-jourd'hui. En fin d'après-midi. Lors de l'ouverture de cerendez-vous hier, en pré-sence de plusieurs per-sonnalités, dont lesecrétaire général adjointdu ministère de l'Ensei-gnement supérieur et dela Recherche scientifique,Pr Clément Moupoungou,le premier intervenant, laPr Véronique SolangeOkome Beka, présidentedu comité d'organisation,a souhaité la bienvenue aupanel d'experts nationauxet venus d'ailleurs (Bur-kina-faso, Côte-d'Ivoire...). Puis, le directeur généralde l'ENSET, Pr DonatienNganga-Kouya, a remerciétoutes les composantesayant contribué, de prèsou de loin, à l'organisationde ce rassemblement in-tellectuel. Une “première”dans notre pays, organi-sée en collaboration avecl'École normale supé-rieure (ENS). Non sansrappeler les ambitionsnourries de faire de l'EN-SET un pôle d'excellence,eu égard aux enjeux de lacompétitivité. 

Lui succédant, le direc-teur général de l'ENS,Guy-Martial Nkiet, s'estfélicité, lui, de la tenueconjointe avec l'ENSET deces premières assises enterre gabonaise. Il a sou-haité, toutefois, que de cestravaux, qui prennent fincet après-midi, sortentdes conclusions perti-nentes, qui soient à lahauteur des attentes etdes défis à relever.C'est alors que le repré-sentant du ministre d'Etaten charge de l'Enseigne-ment supérieur a donné letop des travaux sur lethème : “Education–for-
mation–durabilité : quel
rôle pour les centres de for-
mation publics-privés”. Lecolloque qui se poursuitce matin en atelier, seveut, avant tout, un lieud'échanges et d'évalua-tion des connaissances ac-tuelles. Le principedirecteur étant de lesajuster au présent, pourmieux préparer l'avenir. 
FINALITÉ • Vu ainsi,après avoir livré un ex-posé de haut vol, le PrGeorges Sawadogo (prési-dent de l'université deKoudougo au Burkina-Faso), s'est montré dubi-

tatif quant à l'aboutisse-ment des combats enga-gés par les politiquespour lutter contre leschangements climatiquessi, à côté de cette volontépolitique – presque vainejusqu'à présent –n'étaient pas associées lescompétences qui s'impo-sent. Pour parvenir au dé-veloppement durable. Il faut donc innover. «Re-
fuser d'innover, c'est refu-
ser d'apporter des
solutions aux problèmes
d'hier pour un meilleur
monde aujourd'hui et de-
main», a-t-il dit. Ce colloque s'inscrit dansle cadre de la “promotion
de l'Éducation au dévelop-

pement durable (EDD)”.Donc une opportunitéd'échanges entre lesscientifiques, les profes-sionnels de l'éducation etde la société civile. L'ob-jectif ici visé étant d'ini-tier une réflexion dont lafinalité est la productiond'ouvrages scientifiqueset didactiques à partir descommunications qui ontété faites.Ces ouvrages auront lemérite de faciliter la créa-tion de nouveaux par-cours Masters en EDD, etl'introduction des ques-tions liées à cette problé-matique dans lescontenus des pro-grammes et autres ma-

nuels scolaires.C'est donc dans le soucid'impulser cet effort quel'ENSET et l'ENS ont ins-piré ce colloque. Avec l'es-poir que les propositionsqui seront retenues pour-raient aider les pouvoirspublics ou les décideurspolitiques à parvenir àune grande réforme édu-cative. 
"Mise en œuvre des ODD,
quel est mon rôle?”, “Le dé-
veloppement durable : une
utopie ou réalité dans le
champ des pratiques so-
ciales de référence”...sontautant de nombreuses“conférences inaugurales”qui ont fait l'objet de dé-bats en ateliers.
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Les officiels à l'ouverture du colloque, 
hier à l'ENSET.
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•Technologies 
En guerre contre
"l'opium numérique" Les autorités du Bangla-desh envisagent des me-sures pour que les jeunespassent moins de tempssur les réseaux sociaux,qu'elles ont qualifiés hierd'"opium numérique". Lerégulateur envisage no-tamment d'augmenter lesprix d'accès aux applica-tions pour en réduirel'utilisation. L'accès auxsites commerciaux et auxmoteurs de recherche nesera en revanche pas li-mité, a assuré M. Mah-mood.•Santé 
Plainte contre un fabri-
cant de saucissesDes victimes sud-afri-caines de la meurtrièreépidémie de listériose quifrappe l'Afrique du Sudont déposé hier uneplainte en nom collectifcontre le groupe agroali-mentaire, accusé d'avoirfabriqué les saucisses àl'origine de la contamina-tion, a annoncé leur avo-cat. L'Afrique du Sud subitdepuis janvier 2017 lapire contagion de listé-riose jamais recensée aumonde, qui a déjà provo-qué la mort d'au moins183 personnes.•Éducation
Une fuite, et des exa-
mens à repasser Des millions de lycéensindiens devront repasserleurs examens de find'études secondairesaprès la fuite des sujetssur les réseaux sociaux,ont annoncé hier les auto-rités, tout en s'engageantà renforcer la sécurité surle web.•Archéologie
Les plus vieilles traces
d'humains d'Amérique
du NordDes traces de pas d'hu-mains mises au jour surune île le long de la côtede la Colombie-Britan-nique, dans l'Ouest cana-dien, dateraient d'environ13.000 ans, ce qui en fe-rait les plus vieilles dé-couvertes en Amériquedu Nord, selon une étudepubliée mercredi dernier.•Musique 
Quand l'intelligence ar-
tificielle s'en mêleLa musique à base d'intel-ligence artificielle (IA),longtemps cantonnée auxlaboratoires, débarquesur les plates-formes destreaming, les jeux vidéoet bientôt au cinéma, em-menée par une poignéede visionnaires.

Ici et ailleurs

Rassemblés par F.B.E.M

Une vue des participants au colloque de l'ENSET-ENS
sur l'éducation et le développement durable.
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